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1. Introduction 
 
 
Depuis mon plus jeune âge j’ai décidé de faire des études liées au sport. Mes parents, 
qui ont  étudié à l’Académie de l’éducation physique à Wrocław en Pologne, ont eu 
une grande influence sur mon choix. Les anecdotes de leur propre période 
universitaire, dont les camps de sport, l’ambiance à la faculté et les contacts noués, 
me donnaient envie de vivre les mêmes expériences. Ces derniers ont eu la même 
influence sur ma sœur, car elle a finit par faire ses études à l’Institut des sciences du 
sport à Berne. 
Me concernant, la question de la voie à choisir (enseignement, performance ou 
management du sport?) ne s’est posée que durant la première année de mon cursus à 
l’Université de Lausanne. Faute de renseignements et de réflexion préalable, je n’étais 
pas du tout sur dans quelle direction m’orienter. 
Ce n’a été que par hasard que j’ai découvert les remplacements dans les écoles 
comme moyen idéal afin de financer mes études. Très rapidement, j’ai pris du plaisir 
à travailler avec des jeunes gens et à partager les savoirs acquis à la faculté. Un point 
qui m’a beaucoup frappé et plu est la grande autonomie dont j’ai pu bénéficier durant 
ces remplacements. La quasi totale liberté dans les choix des disciplines ainsi que la 
possibilité de gérer les classes de vingt et plus d’élèves m’ont fait paraître le métier du 
maître d’éducation physique (MEP) comme le travail idéal. Le choix de la voie 
universitaire était chose faite. Avec le recul et les expériences assimilées pendant mon 
stage dans le carde de l’haute école pédagogique (HEP), je me rends compte que mes 
premières tentatives dans le monde de l’éducation ressemblaient plutôt à de 
l’animation plutôt qu’à de l’enseignement. Aussi, mon image de la profession du 
MEP a considérablement évoluée. 
La réputation de l’enseignant d’éducation physique est souvent chargée de préjugés, 
malgré ces a priori, ou plutôt a cause d’eux, le MEP doit faire preuve d’un grand 
professionnalisme sur tous les niveaux. Quel meilleur endroit pour façonner ces 
aspects qu’une école professionnelle ? J’ai eu la grande chance de pouvoir faire mon 
stage (de) HEP au sein de l’Ecole professionnelle commerciale de Lausanne (EPCL). 
Les élèves des écoles professionnelles ont un pied dans le monde théorique des écoles 
et l’autre dans le monde professionnel. Les exigences envers un enseignant d’une 
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école professionnelle sont différentes de celles d’un gymnase. Logiquement, la 
direction d’un établissement professionnel doit se préoccuper d’un accueil et d’une 
prise en charge adaptés aux besoins des stagiaires et des nouveaux maîtres.  
 
Par le bais de ce mémoire de fin d‘études j’ai l’intention faire le point sur les 
structures d’accueil des nouveaux MEP dans les écoles professionnelles du canton de 
Vaud. Le point d’intérêt central concerne la suffisance des mesures en place et leur 
utilité. En aucun cas je ne m’apprête à réprouver ou critiquer les établissements qui 
n’appliquent pas des procédures particulières. Il s’agit plutôt de relever quelques idées 
qui pourraient faciliter la rentrée en fonction des futurs enseignants. 
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2. Problématique 
 
La première mission de l’Université de Lausanne est « de transmettre les 
connaissances et développer la science par l’enseignement et la recherche ».1  Les 
deux missions de la HEP Lausanne ont comme objectif de : 1. « Former les futures 
enseignantes et les futurs enseignants 2. Participer à l’évolution des métiers de 
l’enseignement ».2 
L’université permet d’assimiler les savoirs propres à la discipline et octroie un statut 
de spécialiste à chaque diplômé. Cette compétence est complétée par le bagage obtenu 
à l’HEP. Ceci inclut, en plus des théories pédagogiques et pratiques didactiques, 
également la planification de l’enseignement, la connaissance de la loi scolaire et du 
plan d’études cantonal. Au plus tard, durant le stage qui accompagne sa formation à 
l’école pédagogique, tout étudiant fait ses premiers pas dans un établissement scolaire 
et commence à enseigner. 
Le plan d’études de l’éducation physique imposé par le canton3 ainsi que la 
méthodologie de planification enseignée au sein de l’HEP sont valables pour tous les 
établissements publics d’enseignement obligatoires et postobligatoires. Néanmoins, 
nous pouvons nous poser la question de savoir si ces outils sont applicables de la 
même manière pour les gymnases que pour les écoles professionnelles. Des grandes 
différences entre les établissements peuvent être observées par exemple en ce qui 
concerne les infrastructures sportives ou le « public » visé. Un apprenti boucher n’a 
pas forcement les mêmes attentes et motivations envers l’EPS qu’un gymnasien. C’est 
pourquoi il faut saluer la grande flexibilité et adaptabilité du plan d’études cantonal, 
qui permet à chaque établissement de modeler un plan d’établissement approprié à ses 
besoins. Ce programme d’établissement doit servir en tant que fondement sur lequel  
chaque enseignant construit son plan annuel. Pour le stagiaire, le plan d’établissement 
devrait servir dans la première phase comme fil conducteur et lui donner un cadre de 
travail. De ce constat découle la première question capitale : existe-t-il un programme 
d’établissement type dans les EP vaudoises ? Quelles en sont ses particularités ? Et 
enfin, ce dernier est-il adapté aux besoins des stagiaires/nouveaux MEP ? 
 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
1 « Loi sur l’Université de Lausanne », Le Grand Conseil du Canton de Vaud, 2004, p. 1 
2 http://www.hepl.ch/cms/accueil/mission-et-organisation/mission-et-mandat/mission-de-la-hep.html 
3 « Plan d’études. Planification ». Service de l’éducation physique et du sport, 2002 
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Une bonne rentrée en service sur une nouvelle place de travail ne dépend pas 
uniquement de l’adéquate interprétation et mise en pratique du programme 
d’établissement. D’après l’expérience de certaines écoles professionnelles du canton, 
l’accompagnement4 des nouveaux enseignants durant la première année de travail 
conduit à une meilleure intégration dans l’établissement. Bien entendu, ces 
procédures sont appliquées dans une multitude de secteurs et ne constituent pas une 
particularité des écoles professionnelles. 
Mais en quoi consistent un tel accompagnement et coaching ? Quelles méthodes sont 
appliquées dans les écoles professionnelles du canton? Peut-on distinguer des 
différences entre des établissements qui pratiquent le « coaching » et ceux qui 
n’adoptent aucune mesure particulière? Ceci est la deuxième grande question à 
laquelle ce mémoire se propose de répondre. 
 
L’histoire démontre tous les jours qu’un maître débutant est tout à fait capable de 
« survivre » dans un nouvel établissement sans mesures d’intégration particulières. 
D’ailleurs, la majorité des enseignants est tôt ou tard confrontée à cette situation. Ce 
fonctionnement s’explique partiellement par la flexibilité et la capacité d’adaptation à 
un nouvel environnement, qualité professionnelle, requise lorsque l’on souhaite se 
dédier à l’enseignement. Cependant, il ne faut pas sous-estimer les compétences 
assimilées lors du cursus de l’HEP. Il serait donc une erreur de « considérer les 
personnes comme incapables d’être responsables ».5 Ce bagage pédagogique sera 
également analysé dans le travail ici présent.  
  
2.1 Question et hypothèse de recherche 
 
Comment faciliter les débuts professionnels des stagiaires et nouveaux maîtres 
d’éducation physique? Tout directeur d’établissement scolaire devrait se poser cette 
question et essayer d’apporter des solutions pratiques. Dans la première phase, les 
préoccupations principales d’un MEP en formation - respectivement fraîchement 
	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
4 « Dans le contexte général des pratiques éducatives, l’accompagnement désigne un mode de 
formation caractérisé par un certain type de relation formateur / apprenant». Source: Guide pratique 
destiné aux mentors et mentoresses internes du CPNV, p. 2 
5 Guide pratique destiné aux mentors et mentoresses  internes du CPNV, p. 1 
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diplômé - sont celles d’assurer une bonne qualité d’enseignement et la gestion de 
classe.  
L’hypothèse que certains aménagements peuvent faciliter la vie des profs débutants 
reste à prouver dans les chapitres suivants. Il s’agit désormais d’analyser la situation 
actuelle dans le canton afin de définir quelles mesures d’accueil sont les plus 
bénéfiques. L’objectif final de ce mémoire est d’éclairer ces propos en posant un 
regard critique sur le cas spécifique des écoles professionnelles. 
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3. Méthode 
 
L’étude du cas présent est partiellement liée à une interprétation subjective des 
sources. Aucune statistique, ni recherche démontrant la plus value concrète d’un 
programme d’intégration (diminution des arrêts de maladie, licenciements, qualité de 
l’enseignement, …) n’a pas pu être trouvée. Une approche scientifique avec des 
résultats mesurables n’est guère envisageable dans ce domaine. Il s’agit donc, en se 
basant sur les faits et documents disponibles, d’analyser la situation actuelle pour 
aboutir à la vérification de l’hypothèse centrale. 
 
Trois différents types de sources composent la base de cette recherche :  
 
1. Pour permettre une mise en place dans le contexte, l’étude des documents officiels 
(confédération, canton) et internes (établissement) est indispensable. Les sources 
concernant cette partie incluent entre autre le plan d’études de l’éducation physique 
(cantonal) et les programmes d’établissement des EP. D’autres informations touchant 
le même sujet proviennent de la part du SEPS (Christophe Botfield – conseiller 
pédagogique). 
2. Le deuxième type de sources est constitué des documents et pratiques courantes 
dans certaines EP destinés à l’intégration des maîtres débutants. Un regard particulier 
est porté au Centre professionnel du Nord vaudois (CPNV). Son directeur, Monsieur 
Michel Tatti, a mis en place un programme surnommé « durer dans le métier » et est 
considéré comme précurseur dans le domaine qui nous intéresse dans ce travail. Les 
méthodes adoptées par d’autres EP sont également prises en compte. 
3. Finalement, la rédaction du travail est influencée et enrichie par un questionnaire 
transmis aux filières d’EPS des écoles professionnelles.6 Malgré l’anonymat assuré, 
seulement une petite partie de questionnaires ont été retournés. Lors des entretiens 
téléphoniques avec les responsables des EP une certaine gêne par rapport aux 
questions a pu être constatée. Néanmoins, ceci est une impression personnelle. Le 
secrétariat d’une école ne pouvait pas donner suite à la demande de contact avec le 
MEP, car « il ne parlait pas bien le français ». 
 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
6 Annexe n°4 
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4. Cadre légal et formation 
 
4.1 Les écoles professionnelles du canton de Vaud 
 
La formation professionnelle à travers un apprentissage repose sur le partenariat de 
trois parties. Au centre de chaque d’apprentissage se trouve l’apprenti lui-même. Sa 
formation pratique est assurée via une entreprise avec laquelle il est lié par un contrat. 
Les compétences théoriques, qui incluent également la culture générale, sont 
transmises dans une école professionnelle, respectivement une école de métier. Un 
apprentissage classique rentre dans le système dual et a lieu en entreprise et en école 
professionnelle. L’école de métier procure un apprentissage complet à l’école avec 
des stages dans l’industrie.7 Certaines écoles proposent différents types et niveaux de 
formation sous le même toit.8 
 
 
 
 
ÉTABLISSEMENTS D’ENSEIGNEMENT PROFESSIONNEL9 
 
1 ERACOM Ecole romande d’art et de communication 
2 ESSanté Ecole supérieure de la santé 
3 ETML Ecole Technique – École des Métiers de Lausanne 
4 ETVJ Ecole Technique de la Vallée de Joux 
5 CPNV Centre professionnel du Nord vaudois 
(Yverdon1, Sainte-Croix2 et Payerne3) 
6 CEPV Centre d’enseignement professionnel de Vevey 
7 CEPM Centre d’enseignement professionnel de Morges 
8 COFOP Centre d’orientation et de formation professionnelles 
9 EAA-ECL Ecole de couture de Lausanne 
10 EPCL Ecole professionnelle commerciale de Lausanne 
(Vallée de la Jeunesse1, Rue du Midi2 et Grand-Pré3) 
11 EPCN Ecole professionnelle commerciale de Nyon 
12 EPSIC Ecole professionnelle de Lausanne 
13 EPM Ecole professionnelle de Montreux 
14 EPCA Ecole professionnelle du Chablais 
15 AGRILOGIE formation des métiers de la terre 
16 CFPF Centre de formation professionnelle forestière 
17 ESSC Ecole des soins et santé communautaire 
18 CEMEF Centre d’enseignement des métiers de l’économie familiale 
19 MEDICA Spécialisée dans le domaine médica 
20 MINERVA Ecole de secrétariat commercial et médical 
21 PANORAMA Formation médicale 
19, 20 et 21 : écoles privées, subventionnées par l'Etat pour certaines formations.  
17 : école privée, subventionnée par l'Etat pour toutes ses formations. 
 
 
 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
7 www.vd.ch/themes/formation/apprentissage/les-ecoles/professionnelles, site internet du canton de 
Vaud 
8 Par exemple: CPNV, ERACOM, ETML  
9 www.vd.ch/themes/formation/apprentissage/les-ecoles/professionnelles, site internet du canton de 
Vaud 
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Selon la loi fédérale encourageant la gymnastique et les sports10, « l’éducation 
physique est obligatoire dans toutes les écoles primaires, moyennes et 
professionnelles ». Due à l’absence d’infrastructures et autres raisons, une partie des 
EP n’est pas en mesure d’assurer des cours d’éducation physique conventionnels. 
Ceci concerne entre autre un des plus grands établissements du canton, soit l’EPSIC 
(école professionnelle pour les métiers de l'industrie et de l'artisanat). Ici, l’EPS est 
substituée par différentes activités qui sont mises en place par le corps enseignant 
« ordinaire ». Ainsi, un enseignant de français passionné de cyclisme peut organiser 
un atelier vélo suivi d’une excursion. Des tournois de football et autres disciplines 
sont organisés au centre sportif à Dorigny.11 	  
Afin de répondre à la question posée dans le chapitre 2, soit si le programme 
d’établissement est adapté aux besoins des stagiaires/nouveaux MEP. Par cette 
interrogation, il s’agit d’analyser les données recueillies dans les écoles 
professionnelles dispensant l’éducation physique. 
 
4.2 Le programme d’établissement  
 
Une des missions du Service d’éducation physique et du sport (SEPS) est de 
« contrôler et animer l'éducation physique dans tous les degrés d'enseignement ».12 
Etant conscient que l’EPS dans les écoles professionnelles subit parfois un manque 
d’intérêt de la direction d’établissement, auquel s’ajoute une attitude de laisser-faire 
de la part de certains enseignant, le SEPS a ordonné diverses directives dans le but de 
poser un cadre aux activités de ces établissements. Par exemple, l’Ecole 
professionnelles commerciale de Lausanne a reçu la consigne de rédiger un plan 
d’établissement, dont une copie devait être transmise à la direction et au SEPS 
respectivement.  
 
Lors des recherches pour ce mémoire, 14 écoles professionnelles et une école de 
métier (ETML) ont été contacté par e-mail et téléphone. L’éventail des informations 
obtenues se composent de plusieurs documents élaborés minutieusement, jusqu’à 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
10 Loi fédérale encourageant la gymnastique et les sports du 17 mars 1972. Lien: 
http://www.admin.ch/ch/f/rs/c415_0.html 
11 Entretien avec M. Jean-Marc Chevalier, directeur de l’EPSIC, 3. Mai 2012 
12 http://www.vd.ch/themes/vie-privee/sport/ 
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l’absence totale de support écrit. Dans une EP, tous les efforts sont restés vains, 
malgré le contact par le biais du courriel électronique avec deux MEP et un entretien 
téléphonique avec le doyen.  
 
Les réponses reçues en chiffres : 
• Les programmes pour l’EPS ont pu être obtenus dans trois écoles 
• Cinq établissements dispensent la gymnastique mais ne disposent pas d’un 
programme cadre 
• Cinq établissements dispensent la gymnastique, néanmoins aucune 
information sur l’existence d’un programme n’était disponible 
• Malgré multiples appels le contact avec deux écoles ne pouvait pas être 
établi ! 
   
Ces résultats, pouvant inquiéter à première vue, nécessitent une relativisation. Il se 
peut même si cela peut paraître étrange, que certains (jeunes) enseignants suivent un 
programme personnel et ignorent l’existence d’un plan d’établissement élaboré par 
des collègues plus anciens. L’école professionnelle commerciale de Lausanne dispose 
d’un programme cadre détaillé. Pourtant, ce programme est de moins en moins utilisé 
car les activités ont partiellement changées durant les dernières années. La mise à jour 
du programme est prévue à moyen terme et devrait contenir des activités nouvelles 
comme par exemple le « paddle board ».  
 
Quant au contenu des programmes étudiés, une tendance commune, malgré des 
particularités individuelles, est perceptible : les compétences devant êtres acquises par 
les apprentis occupent la place centrale. Pour certains, les compétences sont bien 
définies, pour d’autres une interprétation s’avère nécessaire. Cette approche précise 
les objectifs généraux à atteindre sans restreindre la liberté de manœuvre du MEP. 
Ces éléments ont pour conséquence que les programmes d’établissement décrits ci-
dessus sont parfaitement adaptés aux besoins des stagiaires de l’HEP et jeunes maîtres 
d’éducation physique. 
 
Comme le prouvent quotidiennement des nombreux établissements professionnels, 
l’éducation physique peut être dispensée sans un programme d’études interne. Ce 
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fonctionnement, pouvant être praticable pour des enseignants expérimentés, s’avère 
spécialement délicat pour les plus jeunes. Par exemple pour un stagiaire, le 
programme est indispensable durant la phase de préparations des leçons évaluées par 
le praticien formateur. En revanche, le MEP sortant de l’HEP a besoin de cet outil 
afin de structurer ses activités annuelles et de découvrir l’organisation de l’EPS de sa 
nouvelle place de travail. 
 
D’un point de vue objectif, il serait souhaitable de munir toute filière d’éducation 
physique avec au minimum une planification annuelle générale des activités. La 
répartition annuelle des thèmes prévus à l’Ecole Technique – École des Métiers de 
Lausanne, mis à disposition par M. Alexandre Cuche, peut servir de modèle : 
 
 
4.3 Les compétences du jeune enseignant 
 
« Une compétence professionnelle se fonde sur un ensemble de ressources que 
l’acteur sait mobiliser dans un contexte d’activité professionnelle »13. 
 
Dans le cas idéal, toute personne aspirant à devenir enseignant d’éducation physique 
au secondaire 2 peut entrer dans la vie professionnelle après six ans d’études. Cette 
formation à plein temps est composée de cinq ans d’études universitaires et complétée 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
13 « Formation des enseignants. Référentiel de compétences professionnelles ». Edité par l’Haute école 
pédagogique Lausanne, p. 1 
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par une année d’instruction pédagogique dans une haute école. Les cours pratiques 
décernés au sein de l’Université de Lausanne sont exigeants et de haute qualité. Ils 
munissent les participants de toutes les compétences liées au savoir et savoir faire des 
disciplines enseignées à école. La tâche de la haute école pédagogique est de préparer 
les futurs maîtres à leur quotidien professionnel. Le cursus est diversifié et inclut entre 
autres les branches suivantes : didactique de l’EPS, relation pédagogique et climat de 
clase, contexte de la formation professionnelle. Lors de la formation, l’accent repose 
sur le transfert des ces compétences clés14 :  
 
1. Agir en tant que professionnel critique et porteur de connaissances et de culture  
2. S'engager dans une démarche individuelle et collective de développement professionnel  
3. Agir de façon éthique et responsable dans l'exercice de ses fonctions  
4. Concevoir et animer des situations d'enseignement et d'apprentissage en fonction des étudiants 
et du plan d'études  
5. Evaluer la progression des apprentissages et le degré d'acquisition des connaissances et des 
compétences des élèves  
6. Planifier, organiser et assurer un mode de fonctionnement de la classe favorisant 
l'apprentissage et la socialisation des élèves  
7. Adapter ses interventions aux besoins et aux caractéristiques des élèves présentant des 
difficultés d'apprentissages, d'adaptation ou un handicap  
8. Intégrer les technologies de l'information et de la communication aux fins de préparation et de 
pilotage d'activités d'enseignement et d'apprentissage, de gestion de l'enseignement et de 
développement professionnel  
9. Travailler à la réalisation des objectifs éducatifs de l'école avec tous les partenaires concernés  
10. Coopérer avec les membres de l'équipe pédagogique à la réalisation de tâches favorisant le 
développement et  l'évaluation des compétences visées  
11. Communiquer de manière claire et appropriée dans divers contextes liés à la profession 
enseignante 
 
Nous allons maintenant nous pencher sur les compétences nécessaires à un 
enseignement efficace dans les écoles en général, et les écoles professionnelles en 
particulier. Nous n’allons pas procéder à une énumération exhaustive de qualités, 
mais d’une sélection des compétences indispensables pour un enseignement 
professionnel de l’EPS.  
 
 
4.3.1 Les compétences spécifiques acquises à l’Université 
 
Comme évoqué plus haut, le maître d’éducation physique acquiert les bases de son 
métier durant le cursus au sein de l’Institut des sciences du sport de l’Université de 
Lausanne (ISSUL). Cette formation lui donne les savoirs et savoirs faire nécessaires 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
14 « Formation des enseignants. Référentiel de compétences professionnelles ». Edité par l’Haute école 
pédagogique Lausanne, p. 1 
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et garantit sa crédibilité en tant que spécialiste de la discipline. Dès le premier jour 
des cours, l’étudiant s’approprie les connaissances qui lui permettront de devenir un 
professionnel d’éducation physique.  
 
Les « bases de l’organisation fonctionnelle de la préparation et de l’exécution du 
mouvement »15 sont enseignées dans le cours de l’introduction à l’apprentissage et au 
contrôle moteur (ACM). Il s’agit de prendre connaissance des habilités motrices ainsi 
que de mesurer la performance motrice. L’apprentissage moteur représente pour le 
maître d’éducation physique un des piliers principaux de son travail. Il est donc 
indispensable de connaître le fonctionnement de l’appareil moteur humain afin de 
pouvoir réaliser les objectifs de l’enseignement. L’instruction théorique est complétée 
par un éventail de cours pratiques en lien avec les savoirs académiques. C’est grâce à 
cette étape que le MEP en devenir, apprend le vrai corps de son métier. L’étudiant est 
obligé de s’approprier les éléments techniques (par exemple la dislocation aux 
anneaux en agrès) et tactiques (organisation de la défense au basket) de l’éducation 
physique. La maîtrise de ces éléments lui confère une  autorité et légitimité en tant 
que « spécialiste » de l’EPS. Cet aspect sera primordial pour le jeune enseignant afin  
d’asseoir une confiance personnelle en ses propres compétences durant le stage sur le 
terrain. Simultanément, l’enseignant en devenir se sensibilise aux exigences et à 
l’effort nécessaire pour atteindre des objectifs opérationnels que l’on fixe aux élèves. 
Le plus grand bénéfice de la formation universitaire des enseignants de l’éducation 
physique est en lien direct avec la mission de ce métier. L’objectif final de l’EPS est 
d’améliorer la qualité et l’hygiène de vie des citoyens et par conséquent de rendre 
service à la société. La prévention des maladies et accidents est aussi importante que 
la sensibilisation aux activités en lien avec le bien être des individus. À l’école 
professionnelle, le MEP est chargé de transmettre ces connaissances spécifiques aux 
élèves. Le contenu du programme EPS des apprentis de commerce dont le quotidien 
professionnel se caractérise par la sédentarité et des possibles problèmes de dos, doit 
inclure l’éducation du mouvement et un renforcement ciblé de la musculature du 
tronc. Le cursus doit également contenir le travail cardio-vasculaire adapté à ce 
groupe cible. Par contraste, les apprentis maçons doivent être sensibilisés aux sujets 
	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
15 Fiche de cours « Introduction à l'apprentissage et au contrôle moteur », Institut des sciences du sport 
de l’Université de Lausanne 
	  	   16	  
qui leur sont propres, par exemple : comment porter des charges lourdes sans mettre 
en danger sa santé ? 
 
4.3.2 Les compétences pédagogiques acquises à l’HEP 
 
Après avoir étudié les aspects importants liés à l’apprentissage universitaire du métier 
d’enseignant, nous allons à présent passer en revue les différents acquis propres à la 
formation pédagogique. Nous focaliserons notre étude sur trois des onze compétences 
transmises par la HEP et sur lesquelles  le stagiaire est formé en début de carrière. Le 
choix est tombé sur ces compétences, car ces dernières sont les plus pertinentes pour 
l’étude de notre sujet.  
 
Compétence clé N° 4 : Concevoir et animer des situations d’enseignement et 
d’apprentissage en fonction des élèves et du plan d’études 
 
« Il s’agit donc pour l’enseignant de mettre en œuvre des situations d’enseignement 
qui permettent à l’élève d’intégrer des apprentissages de plus en plus complexes pour 
progresser vers la maîtrise des contenus déterminées dans le plan d’études »16. Au 
centre de la compétence n° 4 se trouvent les deux termes fondamentaux : 
apprentissage et progresser. L’étudiant formé au sein de la haute école pédagogique 
comprend dès le début du cursus que son métier ne doit pas être de l’animation 
scolaire. De plus, nous comprenons que le cours de gymnastique ne doit pas être 
synonyme du moment de décompression qui suit les branches théoriques. Malgré que 
l’éducation physique se différencie des autres branches – par exemple à travers 
l’absence des notes – ce cours ne doit pas être considéré comme moins important.  
Sur la base des cours théoriques de la HEP et avec le soutien du praticien formateur, 
l’étudiant apprend à « concevoir des activités enseignement-apprentissage variées »17, 
afin d’apporter une plus value concrète et ainsi faire progresser les élèves dans leur 
développement. La difficulté de cette compétence se révèle dans le fait que 
l’enseignant, dans la planification des moments pédagogiques, doit tenir compte des 
connaissances, représentations et caractéristiques des apprenants. Le MEP sait qu’au 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
16 Brochure « Formation des enseignants. Référentiel de compétences professionnelles », p.8 
17 Brochure « Formation des enseignants. Référentiel de compétences professionnelles », p.11	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centre de l’acte d’enseigner se trouve toujours le processus d’apprentissage. C’est 
cette capacité d’enseigner qui se différencie de l’action d’animer. 
 
Compétence clé N° 6 : Planifier, organiser et assurer un mode de fonctionnement 
de la classe favorisant l’apprentissage et la socialisation des élèves 
 
« Il arrive qu’on se prépare très bien et que, lorsqu’on répète, tout ce qu’on a 
préparé ne nous sert à rien. Il faut improviser. Mais si on ne s’était pas préparé on 
n’aurait pas pu improviser ». M. Béjart 
 
L’improvisation n’a pas de place dans le plan d’études de la HEP de Lausanne. Tout 
au contraire, l’étudiant en éducation physique apprend à maîtriser les outils de 
planification et d’organisation des cours de gymnastique. Selon Alain Mermoud, 
responsable de l’unité des didactiques de l’EPS de la HEP Vaud, « négliger la phase 
de planification peut conduire à devenir plus animateur qu’enseignant ». En fin de 
formation, le stagiaire est censé connaître tout le processus de planification d’un 
moment pédagogique. Ce processus  commence par l’étude des documents fédéraux 
et cantonaux (manuels et plans d’études EP), et passe par l’analyse du programme 
d’établissement et aboutit dans la planification personnelle (plan annuel, plan 
périodique, préparation de la leçon). Cette compétence permet non seulement le 
déroulement efficace des activités de la classe, mais également d’anticiper des 
problèmes potentiels et de planifier les mesures en vue de les prévenir.18  
 
Compétence clé N° 7 : Adapter ses interventions aux besoins et aux 
caractéristiques des élèves présentant des difficultés d’apprentissage, d’adaptation 
ou un handicap 
 
Le but final de l’adaptation est de permettre aux apprenants un meilleur apprentissage 
et de satisfaire les besoins différents.19 L’enseignant d’éducation physique est 
confronté à bien plus de différenciation que ses collègues des branches théoriques. 
Dans tous les cas un bon maître doit tenir compte de l’hétérogénéité de sa classe et 
adapter ses interventions à l’ensemble des élèves. Néanmoins, la différentiation en 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
18 Brochure « Formation des enseignants. Référentiel de compétences professionnelles », p.17 
19 Cours „Didactique de l’EPS au secondaire, Alain Mermoud, HEP Vaud 
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EPS ne se limite pas au niveau psychologique. Le cours de gymnastique a la 
particularité de toucher aux multiples sphères de la personne. En effet, pour n’en 
mentionner que les principales, le travail de l’enseignement de sport s’effectue sur les 
sphères suivantes : le fonctionnement mental, l’estime de soi, la confiance, 
l’expression corporelle, la performance sportive et l’aspect social. Il va de soi que la 
différenciation occupe une place centrale dans le programme de l’unité 
d’enseignement et de recherche à l’HEP Vaud. 
Lors de son année à l’école pédagogique et dans l’établissement qui constitue son lieu 
de stage, l’étudiant apprend à diversifier les situations d’apprentissage et propose à 
l’élève des tâches qui ont pour but de l’emmener vers la réussite. Pour la majorité des 
stagiaires, cet aspect s’avère le plus grand défi pendant leur formation. Avec le 
soutien des praticiens formateurs ils apprennent à aménager les cours de sorte que 
tous les élèves en profitent un maximum. Cette compétence est sans doute une de plus 
importantes dont le nouveau MEP est muni à la sortie de l’HEP.  
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5. Les mesures d’accueil des stagiaires et nouveaux MEP  
 
Une nouvelle prise de fonction est toujours accompagnée d’une phase d’introduction 
et d’acclimatation. Dans divers secteurs du monde professionnel il n’est pas rare 
qu’un employé soit entièrement opérationnel seulement après plusieurs mois, voir une 
année. Tel ne peut pas être le cas pour un jeune enseignant, car il lui restent seulement 
quelques semaines de préparation avant le début de l’année scolaire. C’est à ce 
moment que les mesures d’accueil ont leur rôle à jouer. Monsieur Michel Tatti, 
directeur de Centre Professionnel du Nord Vaudois (CPNV), veut par tous moyens 
éviter « […] que les meilleurs professionnels engagés pour enseigner dans mon 
établissement doutent de leurs compétences, limitent leur investissement, dépriment, 
craquent et finalement attendent la retraite avec impatience ».20 Ce n’est pas par 
hasard que le CPNV dispose aujourd’hui d’un programme d’accueil exemplaire qui 
s’exprime entre autre par des départs d’enseignants relativement rares.21  
 
5.1 Exemples pratiques dans le canton de Vaud 
 
A première vue, le gros des écoles professionnelles du canton de Vaud ne dispose pas 
de mesures spéciales concernant l’accueil des MEP. Sur la totalité des 14 EP 
contactés, cinq déclarent ouvertement qu’aucune structure d’intégration n’est 
entreprise. Ces informations ont pu être partiellement validées par le biais des 
questionnaires rédigés pour ce travail.22 En règle générale, les directions d’écoles 
prévoient une séance d’information commune pour tous les nouveaux arrivants. 
Ensuite, les enseignants plongent dans leur nouvel environnement et s’insèrent au fur 
et à mesure dans celui-ci.  
 
Néanmoins, certains établissements ont mis en place des procédures supplémentaires, 
afin de faciliter les premiers pas. Durant les réunions avant la rentrée scolaire, le 
mode de fonctionnement de la filière et les statuts de l’école sont expliqués. Ceci 
inclut aussi la présentation des documents utilisés et de la planification annuelle. 
	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
20 Tatti Michel, « Durer dans le métier », Article dans le bulletin CIIP n° 24, juin 2010  
21 Entretien avec M. Tati, Yverdon-Les-Bains, 26. Avril 2012 22	  Questionnaires n°1 & 2	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Dans le cas idéal, un coaching au jour le jour a lieu pour épauler le nouveau venu et 
des réunions régulières permettent les mises au point.23 
 
Dans sa fonction de praticien formateur, Alexandre Cuche a élaboré un document 
destinés aux stagiaires de l’HEP. Il s’agit d’une annexe au contrat de stage officiel qui 
stipule les droits et devoirs du stagiaire ainsi que ceux du praticien formateur. 
Concrètement, des aspects comme la ponctualité, le respect des règles de l’école ou 
encore la participation à la vie de l’établissement sont attendus du futur MEP. De son 
côté, le praticien formateur s’engage par exemple à faciliter l’accès du stagiaire au 
nouveau lieu, l’intégrer au corps enseignant avec respect, être tolérant face aux 
difficultés rencontrées.24 Les bénéfices de ce contrat sont multiples pour le stagiaire : 
dès le premier jour il est au clair sur les attentes envers lui, le stagiaire sent qu’il est 
pris au sérieux, finalement, la relation avec le praticien formateur perd le caractère 
vertical (hiérarchique) et devient un véritable partenariat.  
 
5. 2 Le Centre professionnel du Nord vaudois 
 
La volonté de faire durer les enseignants dans leur métier a déclenchée l’élaboration 
d’une série de mesures au CPNV. L’ŒIL – outil d’évaluation interactive des leçons – 
en constitue une. Il s’agit « […] d’offrir à chaque enseignant une palette diversifiée 
d’instruments permettant d’estimer sa pratique en jetant différents regards ».25 Le staff 
du directeur M. Tatti a également fourni un effort considérable dans le but de faciliter 
aux jeunes et nouveaux enseignants leurs premiers pas dans l’établissement. Monsieur 
Frédy Bovet, directeur adjoint « études et pédagogie », a défini les étapes à parcourir 
dans le document « Mesures d’accueil et de formation de base des enseignant-e-s du 
CPNV » :26  
 
 
 
 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
23 Questionnaire n° 3 
24 Annexe n°1 
25 Tatti Michel, « Durer dans le métier », Article dans le bulletin CIIP n° 24, juin 2010 
26 Annexe n° 2	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Responsable 
1. Application dès l’engagement de : Doyen   
- la DI-RH 41 Procédure d’accueil d’un nouveau 
collaborateur/trice 
- l’annexe 1 : tableau de suivi personnel enseignant 
 
2. Une demi-journée d’accueil  Frédy Bovet 
 
3. Participation à un cours d’initiation pédagogique de 2 jours à l’IFFP Directeur adjoint 
- concerne uniquement 
les collègues sans formation  Etudes & pédago. 
pédagogique 
 
4. Au minimum deux visites annoncées en classe Doyen + Directeur 
 adjoint 
5. Accompagnement pédagogique par un mentor interne  Doyen, Mentor 
(appelé aussi parrain) désigné par le doyen concerné 
 
6. Sur demande, interventions possibles des animateurs 
pédagogiques du CPNV 
 
 
Réparti sur sept bâtiments dans 3 villes différentes (Sainte-Croix, Payerne, Yverdon-
les-Bains), le CPNV forme chaque année près de 3500 apprentis et engage plus de 
280 collaborateurs.27 Ces dimensions exigent, que dans un premier temps l’enseignant 
soit prit « par la main » afin de ne pas se « perdre » dans cette grande structure. 
Cependant, la situation de tout nouveau employé est étudiée indépendamment afin de 
trouver une solution adaptée : « Le programme d'accompagnement s'applique à tout-e 
enseignant-e "jouant sa première saison" au CPNV. Les personnes qui disposent d'une 
formation pédagogique achevée sont dispensées des deux journées d'initiation 
pédagogique. Les mesures sont par ailleurs adaptées à l'expérience et aux demandes 
particulières des enseignant-e-s ».28 
 
Le document de référence pour l’accueil d’une nouvelle collaboratrice ou un nouveau 
collaborateur est la directive interne DI-RH-41. Les objectifs ainsi que le déroulement 
chronologique y sont soigneusement spécifiés. Evidement, cette directive ne 
s’applique pas uniquement aux maîtres d’éducation physique mais à tous les 
employés du CPNV. Il s’agit de « favoriser l’intégration de ses habiletés 
professionnelles (savoir, savoir-faire, tendances futures, etc.) et de ses compétences 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
27 Site internet du CPNV: 
http://www.cpnv.ch/index.php?option=com_content&task=view&id=52&Itemid=114 
28 Correspondance électronique avec M. Frédy Bovet, directeur adjoint « Etudes et pédagogie » au 
CPNV, e-mail du 23. mai 2012	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personnelles (savoir-être, expériences, etc.) dans son unité de travail ».29 La fiche 
« procédure d’accueil », détermine les nombreuses tâches liées à l’entrée en fonction. 
Par exemple, quatre semaines avant le début de l’année scolaire un parrain est désigné 
et un lunch d’entrée fixé. La visite des locaux a lieu à la rentrée scolaire. Huit 
semaines après le début du semestre la lettre de confirmation ou de résiliation (tenant 
compte du succès des mesures) est envoyée.30  
	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
29 Annexe n°3 
30 Annexe n°3	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6. Analyse du questionnaire 
 
Un questionnaire servant à la vérification du cadre légal décrit dans le chapitre 4 ainsi 
que des mesures d’accueil des stagiaires et nouveaux MEP (chapitre 5), a été transmis 
à 20 enseignants des différentes écoles professionnelles, une stagiaire en formation et 
un ancien stagiaire. Sur l’ensemble des personnes contactées, seulement 3 ont 
retourné le document. Même si elles s’avèrent peu nombreuses, les réponses couvrent 
toute la fourchette des fonctions d’une filière d’EPS. Concrètement, il s’agit d’un chef 
de file, d’un enseignant régulier et d’une stagiaire. Les expériences personnelles de 
l’auteur de ce mémoire sont également prises en compte.  
 
 
6.1 La conception d’un plan d’établissement  
 
 
En Suisse, les décisions de la Conférence suisse des directeurs cantonaux de 
l’instruction publique ne sont pas exécutées par des instances du niveau national. Ce 
sont les cantons qui se chargent de cette tâche. Alors, chaque région linguistique et 
chaque canton mettent en place leur propre système éducatif afin de remplir les 
missions définies. Il semble que cet esprit fédéraliste déteint sur l’organisation de 
l’éducation physique dans le canton de Vaud. Bien que tous les responsables et 
enseignants de l’EPS connaissent le plan d’études de l’éducation physique cantonal, 
de loin pas tous les acteurs concernés utilisent ce document cadre. Certains 
enseignants ne se sentent justement « pas concernés » par la compatibilité de leur plan 
d’établissement avec le PEV. 31 Souvent, un tel programme n’existe carrément pas. 
Certes, le Service d’éducation physique et du sport désire que tous les établissements 
scolaires, dont les écoles professionnelles, cadrent leur enseignement avec un plan 
d’établissement soigneusement élaboré. La mise en œuvre de ce projet s’avère plus 
difficile qu’il le paraît. Les MEP avec plusieurs années d’expérience professionnelle 
ont établit des processus de travail rodés lesquels ont été perfectionnés avec le temps. 
C’est pourquoi un maître de sport chevronné arrive à s’en passer. La situation est 
différente pour les jeunes enseignants qui ont besoin de ces supports surtout en début 
de carrière. Les stagiaires sont souvent confrontés à un « manque de support 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
31 Questionnaire n° 3 
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didactique ».32 Un dossier d’exercices selon les disciplines sportives serait 
souhaitable. Questionnée sur le programme de son école, notre stagiaire répond 
qu’elle n’en a pas et qu’elle se réfère donc au PEV.33  
 
6.2 Le bagage des jeunes enseignants 
 
Les compétences des jeunes enseignants ont été analysées dans le chapitre 4. La 
formation des MEP au sein de l’Université de Lausanne et de l’HEP Vaud satisfait 
largement les exigences de l’enseignement scolaire. Toutefois, il serait utopique de 
croire que le maître débutant soit familier avec la totalité des nécessités de son 
publique cible, ceci est particulièrement valable pour les écoles professionnels. 
D’après un MEP de l’école professionnelle de Montreux, « les connaissances des 
apprentis et les spécificités de leurs besoins »34 peuvent constituer un point faible en 
début de carrière. C’est pourquoi la pratique réflexive ainsi que les formations 
continues restent des moyens idéaux et conseillés pour les enseignants. 
D’autres capacités, par exemple la posture en classe ou encore l’attitude envers les 
apprentis, sont plus difficilement transmissibles dans les institutions académiques. 
Ces compétences se développent avec les expériences acquises. Nicolas Falconnier, 
chef de file à l’ETML, remarque que les stagiaires ont tendance à trop écouter les 
désirs des élèves. Ce manque d’autorité, ou peur de s’affirmer, est notamment 
constatable chez les stagiaires ayant peu de pratique, i.e. pas de remplacements 
effectués dans le passé et étudiants en stage A. 
 
Nonobstant, M. Falconnier atteste que beaucoup de stagiaires réussissent à compenser 
ces faiblesses avec des « leçons bien préparées, l’envie de bien faire et des nouvelles 
idées ». Cette constatation, confirmant la qualité des cursus de l’HEP et de 
l’Université, est partagé par un deuxième MEP d’une école professionnelle. Selon lui, 
les stagiaires et jeunes enseignants d’EPS se distinguent par la faculté de fixer des 
objectifs clairs, différencier les activités et travailler suivant l’alignement curriculaire. 
 
 
 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
32 Questionnaire n° 1 
33 Questionnaire n° 1  
34 Questionnaire n° 2 
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6.3 L’accueil des jeunes enseignants 
 
D’habitude, tout enseignant arrivant dans un nouvel établissement participe à une 
séance d’information qui a pour but de le renseigner sur l’organisation de celui-ci. De 
plus, le Service d’éducation physique et du sport organise lors du premier semestre de 
la première année dans le canton, une séance pour les remplaçants, les enseignants 
avec 6 périodes d'EPS ainsi que et les nouveaux maîtres.35 Toutefois, le département 
ne donne pas des directives se rapportant à l’accueil des MEP dans les écoles. Il n’est 
donc pas surprenant, que deux des trois personnes questionnées répondent qu’aucune 
procédure d’intégration particulière n’est prise dans leur établissement. En ce qui 
concerne la stagiaire, les mesures d’accueil se sont limitées à la présentation de sa 
personne au sein de l’établissement, par la praticienne formatrice. 
 
D’autres expériences peuvent être relevées au sein de l’Ecole professionnelle 
commerciale de Lausanne. Pendant une séance d’information de trois heures deux 
semaines avant la rentrée scolaire, le fonctionnement de l’établissement est expliqué 
en détail à tous les nouveaux enseignants. Cette réunion est conduite par le directeur 
adjoint et assistée de trois doyens et de l’infirmière scolaire. Ensuite, une réunion avec 
l’ensemble de la filière d’EPS a lieu. Les objectifs sont entre autres la présentation des 
activités annuelles, une inspection du matériel acquis et la présentation du stagiaire. 
Aussi, le chef de file transmet le programme d’établissement à ce dernier. Etant donné 
que l’EPCL ne dispose pas de praticien formateur, un enseignant régulier prend le 
rôle d’accompagnateur du stagiaire. Logiquement, c’est le MEP avec les mêmes 
heures d’enseignement qui devient la personne ressource du stagiaire. Finalement, 
tous les nouveaux collaborateurs, les stagiaires inclus, sont présentés à l’ensemble du 
corps enseignant lors de la conférence des maîtres. 
 
La procédure d’accueil au sein de l’ETML semble être similaire et se distingue par 
deux stades : première phase avant la rentrée scolaire, deuxième phase dès le début du 
semestre.36 Dans le cas d’un nouveau enseignant titulaire d’un diplôme HEP, 
l’explication du mode de fonctionnement et des statuts d’école se fait déjà durant les 
entretiens d’embauche lors du printemps. La présentation de la planification annuelle 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
35 Email Christophe Botfield, Conseiller pédagogique au sein du SEPS, avril 2012 
36 Questionnaire n° 3	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ainsi que d’autres documents utilisés a lieu ultérieurement. Dès la rentrée, un 
coaching quotidien et des réunions régulières pour des mises au point sont conduites. 
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7. Conclusion 
 
 
L’objectif du travail présent n’était pas de trouver des solutions liées à l’accueil des 
enseignants d’éducation physique dans les écoles professionnelles, mais de faire un 
état des lieux de la problématique. Maintenant, il s’agit de récapituler la recherche et 
de voir si les mesures mises en place par le canton et les écoles répondent aux attentes 
des stagiaires et jeunes enseignants.  
 
Le programme d’établissement  
L’élaboration et l’utilisation des programmes d’éducation physique au sein des 
filières de sport reste aujourd’hui, comme dans le passé, un sujet qui stimule les 
esprits. Visiblement, pour un enseignant expérimenté il est sans autre possible de 
fournir un travail de qualité sans support écrit. Cependant, un tel document est 
nécessaire pour les stagiaires et jeunes enseignants. C’est surtout au début de carrière 
qu’un maître d’éducation physique a besoin des repères concrets afin d’être efficace 
dans son enseignement. Une organisation rigoureuse et professionnelle garantit la 
crédibilité de la branche de l’éducation physique en général et de chaque enseignant 
en particulier. Malgré l’impression que de nombreuses écoles professionnelles 
n’utilisent ni le plan d’étude vaudois, ni des programmes d’établissement, les cours 
d’EPS semblent satisfaire les exigences des directions d’écoles et celles du canton. 
Ceci est entre autre le résultat de l’expérience et routine du corps enseignant. 
Pourtant, il serait souhaitable de munir toutes les écoles (professionnelles) de plans 
cadre, afin de faciliter le travail des stagiaires et jeunes MEP, qui, faute de pratique, 
en ont particulièrement besoin. 
À la sortie de l’HEP Vaud, les maîtres d’éducation physique disposent – entre la 
formation universitaire et les cours de l’haute école pédagogique – d’un solide bagage 
de savoirs et savoirs faire. Objectivement, l’essentielle plus value de la formation 
pédagogique ne repose pas sur les cours théoriques. Les étudiants en sport possédant 
une Licence, respectivement un Master, ont étudié une grande partie des sujets 
abordés auparavant à l’université. C’est pourquoi le cursus universitaire porte la 
mention « enseignement ». C’est plutôt le cours « didactique de l’EPS au secondaire 
2 » qui prépare les futurs MEP aux travail avec les jeunes gens dans les écoles. Il est 
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difficilement imaginable qu’il soit possible d’assurer une qualité d’enseignement 
suffisante sans ce cours de didactique. Le suivi parallèle de chaque stagiaire par un 
praticien formateur, garantit l’application de la matière théorique sur le terrain. La 
formation des enseignants d‘éducation physique administrée par le canton de Vaud, 
répond dans tous les sens aux attentes et besoins des futurs MEP. 
 
Les mesures d’accueil dans les écoles professionnelles 
Même si l’efficacité des mesures d’accueil (par exemple au CPNV et à l’ETML) ne 
peut pas être scientifiquement prouvée, il n’existe aucun doute concernant ses 
bénéfices. Monsieur Michel Tatti, directeur du CPNV, constate que la majorité des 
employés apprécient le cadre du travail dans son établissement.  
Un jeune enseignant nécessite un carde bien définit et un accompagnement durant la 
première phase de l’activité professionnelle. Les mesures présentées dans le chapitre 
5 ne doivent pas se limiter à la présentation des nouveaux venus durant la conférence 
des maîtres. Au minimum l’explication de la charte d’école, la remise des documents, 
la démonstration du système informatique doivent faire partie intégrante de la 
procédure d’accueil. Ces aspects contribueront au bon fonctionnement de 
l’établissement et au bien-être de collaborateurs. Dans le cas inverse, il se peut que les 
enseignants ne se verront pas dans la mesure d’exploiter leur potentiel à 100%. Par 
conséquent, l’exécution de leur mission d’enseignant pourra être compromise. Etant 
donné que les mesures d’intégration des nouveaux collaborateurs diffèrent largement 
d’un établissement à l’autre, tout enseignant peut se considérer chanceux si telles 
mesures sont en vigueur dans sa future école. 
 
L’hypothèse, mise en avant dans le chapitre 2, à savoir que certains aménagements 
peuvent faciliter la vie des profs débutants se voit ainsi prouvée. Il ne reste plus qu’à 
sensibiliser un maximum des directeurs d’écoles professionnelles au sujet de 
l’importance des mesures d’intégration des jeunes enseignants. 
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9. Annexes 
Annexe 1 : 
 
A n n e x e  a u  c o n t r a t  P o u r  l e  s t a g i a i r e  
Ponctualité 
Le stagiaire est en classe au minimum 5 minutes avant les cours et prend le temps nécessaire à la préparation des 
leçons. Il transmet les éléments nécessitant une discussion et prépare les documents suffisamment à l’avance. 
Tenue (habillement comportement et hygiène) 
La tenue du stagiaire est adaptée à l’enseignement du sport à des apprenti(e)s de 16 à 20 ans. 
Disponibilité 
Le stagiaire prend le temps nécessaire - en accord avec le Prafo  pour discuter des cours et du travail effectué et à 
prévoir. 
Respect des règles de l’école 
Le stagiaire respecte les règles particulières de l’établissement. 
Préparations écrites 
Le Prafo peut exiger, 24 heures à l’avance au minimum, la préparation écrite des leçons. Ces préparations doivent 
contenir, au minimum : Objectifs, consignes, mode, description des activités, minutage et matériel nécessaire. A sa 
lecture la préparation doit être un outil utilisable pour n’importe quel collègue. 
Confidentialité 
La règle du secret professionnel est à respecter concernant tous les faits de l’école,  concernant les élèves , les 
collègues ou le suivi du stage – y compris les leçons auxquelles il assiste. 
Participation à la vie de l’établissement 
Le stagiaire portera de l’intérêt à la vie de l’établissement et participera aux séances auxquelles il est convié (conférence 
des maîtres, séance de section, journée portes ouvertes).  
Qualité du travail et des documents présentés 
Les documents écrits à l’usage de tiers doivent être lisibles et rédigés dans un français adapté. Leur présentation doit 
être soignée. Sur demande, le Prafo peut demander à ce que les documents lui soient soumis à l‘avance. 
Respect des élèves 
Le stagiaire s’adresse aux élèves dans un langage adapté et évite les écarts de comportement ou d’humeur. Les 
sanctions sont données en accord avec le Prafo auquel il se réfère également en cas de conflit avec un élève. 
Relations avec les collègues 
Le stagiaire adopte un comportement adapté en tenant compte de l’expérience et de la sensibilité des maîtres qu’il est 
amené à côtoyer. Le stagiaire s’arrange de tenir compte des maîtres avant de mettre sur pied une activité les mettant à 
contribution ou en cas d’utilisation de matériel ou de locaux communs. Il anticipe ses besoins et s’arrange pour que cela 
n’empiète pas sur les autres utilisateurs. Au quotidien, le stagiaire se réfère au chef de fil (Philippe Gringet). Le Prafo 
reste à disposition si son intervention est jugée nécessaire par le stagiaire et/ou le chef de fil 
Statut de membre du corps enseignant 
Le stagiaire représente l’institution à l’extérieur de l’école aussi. Il adopte donc un comportement et une attitude idoine. 
 
 
 Lausanne ETML, le 25 
août 2011  
 
 Signature du stagiaire (Micha Lato) : 
 
 Signature du Chef de fil (Philippe Gringet) : 
 
 Signature du Prafo (Alexandre Cuche) : 
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Annexe au contrat Pour le Prafo 
 
 
★ Faciliter l’accès du stagiaire au nouveau lieu (Être accueilli, savoir où est quoi, observer avant 
d’enseigner). 
Si le stage se déroule dans le même établissement que celui ou le Prafo travaille. Présenter les lieux et le matériel, 
les problèmes d’accès, de photocopieuse et les habitudes du collège. 
Le nécessaire à l’accueil du stagiaire fait partie intégrante du rôle du Prafo. S’il n’accueille pas personnellement le 
stagiaire, le prafo s’assure que les contacts avec l’établissement soient effectifs. 
★ Donner un retour régulier sur le travail, bon ou mauvais, du stagiaire 
Par un dialogue régulier et un accompagnement adapté, le Prafo donne un retour systématique au stagiaire. Le 
Prafo établi un rapport écrit des remarques issues de ses observations et en donne copies au stagiaire et au Profo. 
★ Mettre à disposition les outils de travail idoines 
Si le stage se déroule dans le même établissement que celui ou le Prafo travaille. Méthodologies, programmes, 
évaluations antérieures, communications internes, registres, habitudes d’établissement, etc. 
★ Permettre au stagiaire de découvrir des nouveautés 
Méthodologies, sites internet, documents existants, “trucs du métier”… 
★ Laisser au stagiaire une liberté de proposer des sujets ou des méthodes différentes 
Rester ouvert aux idées et aux innovations ainsi qu’aux attitudes pour autant qu’elles soient cohérentes avec 
l’enseignement. 
★ Intégrer le stagiaire au corps enseignant du lieu avec respect 
Si le stage se déroule dans le même établissement que celui ou le Prafo travaille. Le stagiaire a le droit d’être traité 
avec les égards dus à un futur collègue et à être présenté aux autres collaborateurs de l’école. 
★ Tenir le stagiaire au courant des cas spéciaux de la classe 
Si le stage se déroule dans le même établissement que celui ou le Prafo travaille. Pour autant que cela soit 
nécessaire à la bonne conduite du groupe. 
★ Soutien moral 
Le maître de stage se montrera compréhensif et ne laissera pas le stagiaire en état de détresse morale devant la 
classe. Il 
s’assure aussi, en cas de dérapage, de protéger le stagiaire d’une attitude agressive des élèves ou des parents. Il 
assurera un lien régulier avec le Profo de la HEP en charge de l’étudiant. 
★ Confiance, bonne entente 
Les éventuels conflits se régleront en privé et en dehors de la présence d’élèves ou de collègues si ceux-ci ne sont 
pas concernés. 
★ Pas de critiques personnelles, mais constructives 
Les remarques porteront sur les faits ayant une influence sur la future profession d’enseignant. 
★ Être tolérant(e) face aux difficultés rencontrées 
Pour autant qu’elles ne soient pas dues à une attitude irresponsable du stagiaire. 
★ Respect de la manière de faire du stagiaire 
Une autre manière d’aborder un sujet peut être défendue si elle semble cohérente. 
★ Ne pas intervenir, interrompre le cours 
Sauf en cas d’erreur grave ou pouvant avoir des conséquences importantes, le maître de stage s’abstiendra 
d’intervenir durant le cours. 
★ Dispositions à adapter l’horaire 
Le stagiaire peut faire part de ses disponibilités d’entente avec le Prafo pour autant que cela ne nuise pas à 
l’enseignement ou aux échanges nécessaires. 
 
 
 
 
 Lausanne, ETML, le 25 
août 2011 
 
 
 
 Signature du stagiaire (Micha Lato) : 
 
 Signature du Chef de fil (Philippe Gringet) : 
 
 Signature du Prafo (Alexandre Cuche) : 
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Annexe 2 : 
 
 
Département de la Formation, de la Jeunesse et de la Culture 
Direction 
Rue Roger-de-Guimps 41 - Case postale - 1401 Yverdon-les-Bains 
Frédy Bovet - Directeur adjoint « Etudes et pédagogie » 
Tél. 024 557 72 01 - 079 623 72 94 - fredy.bovet@vd.ch 
 
 
 
 
 
Mesures d’accueil et de formation de base des enseignant-e-s du 
CPNV 
 
Afin de faciliter l’entrée en  fonction d’un-e nouvel-le enseignant-e, la direction du CPNV a décidé de 
prendre, dès le début et tout au long de la première année d’activité, les mesures d’intégration et 
d’accompagnement suivantes : 
  Responsables 
 
1. Application dès l’engagement de :    Doyen  
 - la DI – RH 41 Procédure d’accueil d’un nouveau collaborateur/trice 
-  l’annexe 1 : tableau de suivi personnel enseignant 
 
2. Une demi-journée d’accueil : mardi 16 août 2011 – 13 h 30 à 16 h 30   Françoise Pilet et 
            Frédy Bovet 
 
3. Participation à un cours d’initiation pédagogique de 2 jours à l’IFFP Lausanne   Directeur adjoint  
    Dates prévues : samedis 5 + 12 novembre 2011)   Etudes & pédagogie 
   Concerne uniquement les collègues sans formation pédagogique. 
 
4.  Au minimum, deux visites annoncées en classe.  Doyen + Directeur 
adjoint Etudes & 
  Pédagogie  
   
5. Accompagnement pédagogique par un mentor interne (appelé aussi parrain)  Doyen 
    désigné par le doyen concerné.  Mentor-esse interne 
 
6. Sur demande, interventions possibles des animateurs pédagogiques du CPNV. 
Personnes de contact : 
site d’Yverdon : francoise.pilet@cpnv.ch; christiane.perrin@cpnv.ch  
site de Ste-Croix : pascal.benzonana@cpnv.ch ou claude.rochat@cpnv.ch 
Voir site : http://www.animateurspedagogiques.ch  
 
Rôles du mentor/de la mentoresse interne : 
 
- Contribuer à familiariser  le-la collègue avec l’environnement de travail, l’organisation des services et 
le fonctionnement du CPNV ; 
- Fournir les informations prioritaires sur les programmes et plans d’études ; 
- Collaborer à la préparation de leçons : intentions, objectifs, méthodes, supports, etc. 
- Orienter le-la collègue dans le choix et la mise en œuvre de ressources pédagogiques ;  
- Mettre à disposition les outils de base de l’enseignant-e ; 
- Rappeler les principes essentiels de conduite et de gestion d’une classe ; 
- Donner quelques repères de base pour évaluer le travail des apprenant-e-s ; 
- Partager  ses connaissances et expériences, échanger sur les pratiques, répondre aux questions 
spécifiques ; 
- Favoriser les liens et la collaboration avec les collègues 
 
Modalités de travail possibles : 
- Entretiens réguliers ; 
- Visites mutuelles en classe 
- Préparation d’activités en commun ; 
- Discussions et échanges à partir de situations vécues. 
 
Accompagnement : 
L’information, la documentation, l’animation et le suivi des mentors-esses sont assurés par le Directeur adjoint 
Etudes & pédagogie  
 
Décharge : 
Selon la DI – RH - 47, le/la mentor-esse interne bénéficie d’une décharge de 0,5 période hebdomadaire 
pendant toute l’année scolaire.   
 
 
Version No 6/ 22 août 2011/Frédy Bovet    
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Annexe 3 : 
 
 
 
 
 
 
Directive interne  
 Payerne  Sainte-Croix    Yverdon-les-Bains 
 DI-RH-41 
Version du 13.05.2008 
 
Distribution : ensemble des collaborateurs et collaboratrices Emetteur : la Direction 
Seule la version doc.prof est valable Page 1 sur 1 
 
 
Procédure d’accueil 
d’une nouvelle collaboratrice ou d’un nouveau collaborateur 
1. Domaine d’application 
Cette directive s’applique à tou-te-s les enseignant-e-s, ainsi qu’au personnel administratif et 
technique rattaché au CPNV. 
2. Objectifs 
2.1. Préparer l’arrivée d’un nouveau collaborateur ou d’une nouvelle collaboratrice, en 
particulier son environnement de travail. 
2.2. Faciliter son entrée en fonction, en particulier l’assimilation de la charte du CPNV, des 
règlements (ordonnances, directives, plans d’études, horaires, etc.). 
2.3. Favoriser l’intégration de ses habiletés professionnelles (savoir, savoir-faire, tendances 
futures, etc.) et de ses compétences personnelles (savoir-être, expériences, etc.) dans son 
unité de travail. 
2.4. Prendre les premières mesures d’ajustement qui en résultent et s’imposent pour le CPNV. 
3. Moyens 
Annexe 1 : tableau de suivi et d’accueil d’une nouvelle enseignante ou d’un nouvel 
enseignant 
Annexe 2 : tableau de suivi et d’accueil d’une nouvelle collaboratrice ou d’un nouveau 
collaborateur dans le domaine administratif ou technique 
Annexe 3 : entretien « Intégration des compétences des nouvelles collaboratrices et 
collaborateurs au CPNV ». 
4. Remarques 
Si nécessaire, d’autres mesures complémentaires d’accueil et d’intégration peuvent être prises 
(formation, entretien de bilan, stages, etc.). 
 
 
 
 
Le directeur : 
 
 
 
 
Michel Tatti 
 
 
 
 
 
 
Annexes : mentionnées 
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Annexe 4 : 
 
Questionnaire pour le mémoire de M. Lato, stagiaire en EPS  
à l’école professionnelle commerciale de Lausanne (EPCL) 
 
Toutes les réponses, noms de personnes ainsi que les établissements restent 
confidentiels et seront exploités uniquement pour la rédaction du mémoire. Merci de 
retourner ce formulaire à : lato@gmx.ch  MERCI POUR VOTRE COLLABORATION!! 
 
Nom personne interrogée :…………………………….. 
Etablissement :…………………………….. 
Stagiaire – PRAFO – MEP « régulier » (souligner votre statut)  
 
1. Comment se déroule l’accueil de nouveaux enseignants dans votre 
établissement ?  
…………………………………………………………………………………………
………………………………………………………………………………………… 
 
2. Comment planifiez-vous l’enseignement dans votre établissement ? 
…………………………………………………………………………………………
………………………………………………………………………………………… 
 
3. Quelles sont les sources d’inspiration pour la planification de votre plan 
d’établissement ? 
…………………………………………………………………………………………
………………………………………………………………………………………… 
 
4. A) Selon vous, quels sont les qualités et points forts des jeunes maîtres 
d’éducation physique au début de leur carrière professionnelle? 
…………………………………………………………………………………………
………………………………………………………………………………………… 
 
4. B) Quelles sont les faiblesses des jeunes maîtres d’éducation physique au 
début de leur carrière professionnelle? 
…………………………………………………………………………………………
………………………………………………………………………………………… 
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Résumé 
  
L’objectif de ce mémoire est de faire le point sur les mesures d’accueil des stagiaires et jeunes 
enseignants dans les écoles professionnelles du canton de Vaud. Ainsi, l’analyse porte sur les 
points suivants : 
Le programme d’établissement est un document dont l’élaboration est imposée par le service 
d’éducation physique et du sport. Pour le jeune maître d’éducation physique, ce dernier 
constitue un fil conducteur et lui donne un cadre de travail. La premier point d’intérêt de ce 
mémoire est celui-ci : Existe-t-il un programme d’établissement type dans les EP vaudoises ? 
Si oui,  quelles en sont ses particularités et est-il adapté aux besoins des stagiaires/nouveaux 
maîtres d’éducation physique ? 
Les mesures d’accueil dans les établissements du canton font objet de la deuxième 
partie. L’expérience dans certaines écoles professionnelles du canton démontre que 
l’accompagnement des nouveaux enseignants durant la première année de travail conduit à 
une meilleure intégration au sein de l’établissement. Le mémoire étudie en quoi consiste un 
tel accompagnement et « coaching ». Aussi, nous nous posons la question de savoir quelles 
méthodes sont appliquées dans les écoles professionnelles du canton. Finalement, nous 
déterminerons si on peut repérer des différences entre des établissements qui pratiquent le 
« coaching » et ceux qui n’adoptent aucune mesure particulière. Le regard est porté 
particulièrement sur le Centre professionnel du Nord vaudois, qui occupe un rôle de 
précurseur dans notre champ d’étude. 
La mise en œuvre du cadre légal, ainsi que l’utilité des procédures d’accueil des jeunes 
maîtres d’éducation physique dans les écoles professionnelles sont vérifiées à travers un 
questionnaire conçu dans ce but. L’analyse de ce dernier permet d’examiner l’adéquation du 
bagage académique des futurs enseignants de sport avec l’apport de la formation pédagogique 
(pour les défis quotidiens en salle de sport.) 
Le mémoire propose des réponses possibles à la question, comment faciliter le travail des 
stagiaires et nouveaux maîtres d’éducation physique? et donne des pistes, pouvant êtres 
utilisées par les directions des écoles professionnelles. 
 
Mots clés 
Accueil, compétences, école professionnelle, EPS, programme d’établissement, stagiaire  
